
 1 

Mise en contexte et introduction : 

 

Les élections législatives en Inde de 2024 vont rassembler environ 900 millions d’électeurs. 

Elles sont les plus grandes élections démocratiques jamais organisées dans l’Histoire. 

Cependant, malgré cela, le résultat de ces dernières semble déjà être établi avant même leur 

début. En effet, le BJP avait largement remporté les élections de 2019. Et ce parti, qui est celui 

de Narendra Modi l’actuel premier ministre de l’Inde, avait notamment gagné 303 sièges sur 

545 au sein de la chambre basse du Parlement indien, Lok Sabha. De plus, le contexte actuel 

semble indiquer une récidive. Est-ce que le parti du premier ministre actuel peut réitérer la 

même performance, voir l’améliorer ? 

 

 
 

La campagne électorale pour les élections législatives en Inde, qui vont se dérouler entre 

avril et mai 2024, a commencé. Le premier ministre Modi a lancé celle-ci, avec des 

inaugurations futures, de différents instituts de sciences médicales à Delhi, afin de montrer 

l’expertise indienne en médecine (Kaskar 2024). Mais un autre évènement important en ce 

début d’année 2024 pourrait être perçu comme l’élément déclencheur du lancement de la 

campagne électorale. On parle ici de l’inauguration du temple hindou Ram Mandir, le 22 janvier 

dernier, qui est construit sur le site d’une mosquée historique, détruite par des hindous 

extrémistes en 1992 (Laurent 2024).  

 

La question du temple Ayodhya et de son importance dans la propagande du BJP en 2024 

 

L’inauguration de ce temple et sa politisation, par le BJP, remet en question la dimension de 

l’Inde comme un État démocratique laïque. Pour continuer dans notre raisonnement, on peut 

indiquer que ce temple remplace la mosquée présente auparavant. Ainsi cela semble nous 

indiquer qu’une religion prime par rapport à une autre. Mais un autre aspect important, et à 

prendre en considération dans l’analyse de la politique en Inde actuelle, est que sa construction 

était clairement un des objectifs de la milice RSS1 (Sagar 2024). Elle est très influente en Inde 

et se range aujourd’hui du côté du BJP. Maintenant l’on analyse plus en détails l’aspect 

 
1 C’est une organisation paramilitaire composée de volontaires. Elle peut être considérée comme étant de droite 

politiquement parlant. Elle prône l’idéologie Hindutva et a comme objectifs de faire de l’Inde une nation 

hindoue. 
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symbolique de ce temple. Il serait le lieu de naissance de Rāma, une divinité centrale de 

l’hindouisme. Cela est décrit dans, ce qui est considéré comme l’une des épopées hindoues 

comparable à l’Illiade ou l’Odyssée, le Râmâyana. Ainsi l’aspect symbolique pour le BJP est 

super important, ce temple devient un outil de propagande très fort. Il fut inauguré dans un 

contexte favorable au BJP et surtout quelques jours avant la fête de la République indienne, le 

26 janvier. En l’inaugurant à cette date, le BJP insiste sur l’importance de l’hindouisme comme 

religion représentative de l’I Inde, c’est un symbole fort. Dans le sens où ce parti voudrait 

transformer la république laïque qu’est l’Inde, en pays officiellement hindou. Ainsi la campagne 

électorale est belle et bien lancée, avec une politisation d’un lieu sacré par le parti majoritaire. 

Mais Modi et son parti n’ont pas attendue l’année 2024 pour développer leur politique (Pegu 

2024). 

 

Le BJP et Nerandra Modi qui dominent la sphère politique indienne 

 

Depuis la prise de pouvoir de Modi en 2014, on remarque une tournure dans la politique 

institutionnelle de l’Inde. Certains parlent même de crise de l’État de droit en Inde. « The Indian 

State has become defiantly lawless in pursuit of its open hostility against a section of its citizens 

» (Mander 2024). Certaines personnes ont remarqué ce changement politique assez important 

que l’Inde a pris, et se questionnent sur la place de la démocratie dans le pays, le plus peuplé 

du monde.  

 Mais qu’est-ce qui explique donc que le parti du BJP domine le paysage politique indien ? 

Le professeur Ajay Gudavarthy tente de nous donner une explication en évoquant le fait que 

l’hindouisme est, à la base, relié à certains aspects bien précis de la société. Mais ces derniers 

temps, selon lui, on observe une forme d’élargissement de l’hindouisme au reste de la société 

notamment au sein de la politique et de l’économie, dû en grande partie à la politique du premier 

ministre Nerandra Modi. Son gouvernement défend une forme de nationalisme hindou, 

l’Hindutva2. Depuis que ce dernier est au pouvoir, sa popularité est immense. Environ 78 % des 

électeurs approuvent sa performance au pouvoir, lors de son dernier mandat (Vaishnav 2023). 

Ainsi avec le soutien qu’il a auprès de la population, son parti majoritaire au sein des 

institutions, il peut établir sa politique et sa vision dans son pays. Mais est-ce que cela rentre 

toujours dans la conception de la « plus grande démocratie » du monde ? 

 

L’Inde une véritable démocratie sous Modi ? Le cas des « bulldozers »  

 

Certains arguments peuvent soutenir la thèse selon laquelle l’Inde est de moins en moins 

démocratique. L’exemple des « bulldozers » qui ciblent les différentes habitations, immeubles 

des musulmans, en est un (Mander 2024). La version officielle est qu’ils ont pour objectifs de 

détruire des lieux de criminels et membres de la mafia ou des lieux illégaux. Mais dans les faits, 

c’est surtout la population musulmane qui est ciblée. Ces bulldozers ont été repris et politisés 

par une partie de la population et sont dorénavant une illustration de l’idéologie Hindutva. 

« Thomas Blom Hansen, anthropologist and professor of South Asian studies at Stanford 

University, recognised the bulldozer to be a marker of “a new phase in the Hindu nationalist 

project. » (Mander 2024).  

Cet enjeu peut donc questionner l’État de droit en Inde. Vu que ces derniers sont envoyés la 

plupart du temps par les autorités, qui sont sous la gouverne de l’idéologie du parti au pouvoir, 

le BJP : 

 

 
2 La culture de la justification du nationalisme hindou et de croire à l’établissement de l’hégémonie hindou en 

Inde. 
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« Despite their recourse to lawless bulldozer “justice,” the executive has rarely been restrained by 

the country’s judiciary. On some occasions, the courts have stayed demolitions, but only after 

significant damage had been wrecked […] the frenetic popularity of the bulldozer as a mascot of 

Hindutva triumphalism led to its copycat adoption by other BJP chief ministers, of Madhya 

Pradesh, Gujarat, Assam and Haryana—and in Delhi where the police is controlled by the BJP-led 

union government » (Mander 2024).  

 

Ainsi puisque certains droits ne sont pas respectés, la démocratie semble être bafouée, au 

niveau du pouvoir législatif qui n’est pas entièrement séparé du pouvoir exécutif. De plus, cela 

rejoint d’une certaine manière la conception que le parti du BJP a sur les minorités (religieuses 

tout particulièrement).  

 
Audrey Truschke, an associate professor of South Asian history at Rutgers University, told Coda, 

“the BJP sends a clear message to this religious minority: Be afraid.” It is, she said, symbolic of the 

ways in which “Muslims are increasingly treated as second-class citizens in India’s autocracy 

(Mander 2024) 

 

Cela remet donc en question la véracité de l’existence d’une démocratie en Inde. Même l’ONU, 

ainsi que de nombreux journaux indiens, condamne cela en démontrant que c’est anti-

démocratique, voir illégal sur certains aspects (Mander 2024). Mais le soutien populaire est 

tellement important que ces déclarations semblent sans conséquence (Mander 2024). Donc 

qu’en est-il de la démocratie en Inde à l’approche de ces élections avec le BJP, et son 

nationalisme hindou, qui influence grandement les tendances politiques de ce pays ? Au vu de 

cette tendance, l’opposition politique autour d’une même alliance, INDIA, mais cette dernière 

semble contenir de nombreuses limites pour réellement menacer le BJP au Lok Sabha… 
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